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Hommages

Deux des doyens de notreAssociation, Charles F. Pochonpuis MichelBuen^od, nous out

quittes ä un mois d'intervalle. Iisfurent l'un et 1'autre de richespersonnalites. Au nom de

l'AEHMO, mais aussi en mon nompersonnel,je tenais d leur rendre hommage. J'ai eu

en effet leprivilege de compterparmi leurs amis et de realiseravec eux de longues interviews

videos. Celles-ci sont deposees aux Archives de la Ville de Dausanne et accessihles au

public: archivesprivees, cote P 264.

Charles Francois Pochon (1920-2011)

Charles Francis Pochon nah le 22 juillet 1920 ä Gland (VD), d'un

pere fonctionnaire CFF et d'une mere institutrice. II accomplit ses

ecoles dans cette localite, puis ä Bussigny et Lausanne, oü il frequente
l'Ecole supeheure de commerce. II fait des etudes en HEC de 1939 ä

1943. II est actif et occupe diverses fonctions dans la societe d'etudiants

Valdesia, comme il sera actif dans toutes les associations auxquelles
il participera. Entre 1938 et 1940, il est l'un des animateurs de la

revue litteraire Romandie, qui publie de jeunes auteurs. Anime, comme
une partie de sa generation, par la volonte de participer ä de grands

travaux et de servir la communaute, il travaille sur differents chantiers

de jeunesse, en particulier sur celui du canal du Rhone au Rhin. II se

situe alors ideologiquement dans la mouvance de la Iigue vaudoise. II
est membre de la Iigue du Gothard, entre 1941 et 1946, et participe ä

des activites d'Armee et Foyer. Pendant la mobilisation, entre 1941 et

1943, il accomplit de longues periodes de service militaire. Depuis son

manage avec Marcelle Frey, en 1945, il subit l'influence de son beau-

pere, Constant Frey, une grande figure du socialisme et du syndicalisme,

qui ecrira plus tard Da greve generale de 1918, un ouvrage qui fera date en

tordant le coup au mythe du «complot bolcheviste». En 1947, Charles F.

Pochon adhere au Croupe socialiste romand de Berne, section du PSS.

Entre-temps, en effet, il est devenu un Yaudois ä Berne, «integre
mais pas assimile», comme il se plaira ä le repeter. S'il pratique aisement

le bärndütsch, il reste un federaliste, fidele ä ses origines et ä sa culture
romande. II a de nombreuses activites dans divers groupes romands
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de Berne, comme l'association La Patrie Vaudoise, ou au sein de la

paroisse protestante de la ville. Car Charles F. Pochon est anime par de

profondes convictions chretiennes reformees.

C'est son activite professionnelle qui l'a amene dans la Ville
föderale. Apres des emplois ä la Banque cantonale vaudoise et ä la

Caisse de pensions de l'ASCOOP (association faitiere des cooperatives
de production), il entre au Controle federal des finances, ou il est

nomme fonctionnaire en 1948. II y fera une belle carriere, participant
ä de nombreuses conferences internationales. En 1969, il devient sous-
directeur de l'OFIAMT, en relation avec l'OCDE. De 1977 ä sa retraite

anticipee pour raisons de sante en 1981, il est chef du Bureau de la

consommation au Departement federal de l'economie publique.
A cote de son travail, et suivant son temperament dynamique et

enthousiaste, il deploie de nombreuses autres activites, notamment
syndicales. A la VPOD, il est pendant plusieurs annees president du

Groupe des fonctionnaires federaux. Tres acquis ä l'ideal cooperatif, il
est co-fondateur puis membre du comite de la section suisse du CIRIEC
(Centre international de recherches et d'information sur l'economie

collective). Comme joumaliste, il est correspondant local de la Leuille

d'Avis de 'Lausanne, de 1938 ä 1944. De 1946 ä leur disparition, il collabore

aux journaux socialistes Le Peuple et La Sentinelle, avec une chronique
bernoise et la responsabilite de la redaction d'une page economique.
II est membre fondateur de Domaine Public, dont il partage les ideaux

socialistes reformistes. II y ecrit, avec d'autres que leur fonction empeche
de signer de leur nom, des articles sous le Pseudonyme de Rudolf
Berner, du nom d'un anarchiste suedois.

Mais, pour Celles et ceux qui ont connu et aime Charles F. Pochon,
l'essentiel n'est pas dans ces notations biographiques factuelles. L'homme
etait attachant par sa riche personnalite et la multiplicite de ses interets. II
fut le prototype du retraite heureux et actif, si bien qu'il apparut meme,
ä ce titre, dans une emission de television. C'etait un etre extremement
sympathique, jovial, chaleureux et d'un enthousiasme communicatif, qui
avait le goüt de la vie. Plutot que de se mettre en avant, il aimait offrir
ses services. J'ai personnellement beneficie, comme d'autres, de son
extraordinaire connaissance du mouvement socialiste et ouvrier, dont
il etait une memoire vivante. II avait aussi une vocation d'archiviste: sa

collection de joumaux anciens a donne lieu ä une exposition au Salon
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du Livre de Geneve. Quant aux innombrables coupures de presse,

tracts, brochures souvent introuvables et documents divers qu'il avait

rassembles, une partie d'entre eux a enrichi le fonds d'archives de

l'AEHMO.
Car Charles F. Pochon a joue un role important dans les premieres

annees de notre Association. II a participe avec assiduite ä nos
assemblees generales, avant que le grand äge ne l'empeche de faire en
soiree le voyage de Berne ä Lausanne. II a ecrit plusieurs articles dans

nos Cahierr. «Cause commune, revue clandestine vaudoise» (N° 2/1985);
«Deux almanachs de gauche en Suisse romande» (N° 3/1986), ou il
evoquait YA.lmanach socialiste et 1'Almanack de la Voix Oumere; «Le role du

syndicalisme et de la cooperation dans la creation de la Guilde du Livre
en Suisse romande» (N° 4/1987), ou l'on retrouve trois de ses sujets

d'interet majeurs; «Chanter pour exprimer ses convictions» (N° 6/1989),
sur les chants socialistes, communistes et ouvriers, alors que lui-meme,

comme bien des socialistes de sa generation, aimait pratiquer le chant

en groupe, par exemple dans les cars qui ramenaient les militants des

congres! II consacra enfin une breve biographie ä une grande figure, un

peu oubliee aujourd'hui, de l'antifascisme en Suisse: «Rene Bertholet
1907-1969». S'il cessa ensuite d'ecrire dans les Cahiers, il resta un membre
fidele de notre association, interesse par ses activites.

Charles F. Pochon est decede le 3 decembre 2011. Celles et ceux

parmi nous qui ont eu la chance de le connaitre garderont de lui un
souvenir reconnaissant.

Pierre Jeanneret

Michel Buenzod (1919-2012)

Qu'il est difficile de resumer une vie aussi riche, aussi remplie,
aussi marquee non seulement par l'energie et le gout de Taction, mais

encore par la reflexion et l'ecriture Michel Emmanuel Buenzod nait
le 3 janvier 1919 ä Paris. Son pere Maurice est ingenieur, sa mere nee

Ljubow Goldberg, d'origine juive msse, artiste peintre. Comme lyceen
dans la capitale frangaise, il est influence par le Front populaire qui
se prepare. Une periode de sa vie qu'il evoquera en 2004 dans Les
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quatre enfances d'Emmanuel. De retour en Suisse en 1934, il y termine ses

etudes secondares puis entre ä l'Universite, ou il obtient une licence

en sciences politiques, en sciences sociales et, plus tard, en HEC.
II sera d'ailleurs adjoint administrate de cette Ecole, ä cote de son

enseignement ä l'Ecole superieure de commerce de Lausanne. En 1963,

il co-redige un ouvrage Aimer la grammaire. Toute sa vie, et

notamment dans sa production litteraire, ce grand amateur de l'oeuvre

d'Aragon se montrera fidele ä une langue franqaise non seulement

correcte mais elegante.
Des la periode de ses etudes, au PS puis ä la Federation socialiste

suisse, debute son intense activite politique. Pendant la guerre, il milite
au Parti communiste, alors dans la clandestinite. II collabore ä la revue
Traits, organe de resistance intellectuelle antifasciste. II entre au POP
des sa creation en 1943. Elu au Conseil communal de Lausanne (1945-
1951) puis au Grand Conseil vaudois (1949-1951), il y temoigne de

l'esprit combatif ne de la force de ses convictions marxistes, ainsi que des

dons d'orateur au discours clair et cartesien qui ne le quitteront jamais.
Des 1945, il est particulierement actif dans 1'Association Suisse-URSS.

II y demontre ses exceptionnelles qualites d'organisateur: mise sur pied
de manifestations, distribution de tracts, etc. En pleine bipolarisation
de la guerre froide, il defend, avec quelques autres, une position ultra-
stalinienne d'alignement total sur l'URSS, en opposition avec la direction
du PST qui se place sur le terrain de la neutralite de la Suisse. C'est ainsi

que la «fraction Jaeggy-Buenzod-Dreyfuss-Rochat» est exclue du parti
en 1951. Plus tard, avec le recul et cette capacite d'analyse politique
qui faisait aussi la richesse de l'homme, il qualifiera sa position d'alors
de «gauchiste» et «sectaire». Mais un nouveau combat se presente, et il
en sera Fun des animateurs: la defense du grand helleniste et partisan
du Mouvement de la Paix Andre Bonnard, dont le proces retentissant
devant le Tribunal federal a lieu en 1954. La meme annee, il est l'un des

fondateurs, avec son grand ami Robert Dreyfuss, d'une revue de belle

tenue, Contacts (1954-1981): celle-ci, dans ses 148 numeros, soutiendra
l'initiative Chevallier contre les depenses militaires, luttera contre
l'initiative Schwarzenbach, publiera de nombreux dossiers sur des

questions sociales et culturelles, etc. Michel Buenzod est egalement ä la

pointe du combat contre l'armement atomique de la Suisse, et president
du Mouvement eponyme. II met sur pied, en marge de l'Expo nationale
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de 1964, l'exposition «Pour une Suisse sans armes atomiques», qui
circulera ensuite en Romandie. Loin d'etre un theoricien verbeux, il
a la faculte de transformer tout probleme en action concrete suivie
de resultats. Ayant connu la dure epreuve d'avoir un fils handicaps,
il tire de cette souffrance la force d'un nouvel engagement, en jouant
un role essentiel dans l'Association vaudoise des parents de personnes
handicapees mentales. En 1987, apres la mort d'Andre Muret, Michel
Buenzod peut reintegrer le POP. II participe des lors assidument ä la

vie du parti: aux assemblies generates, ses interventions, prononcees
d'une voix bien timbree, rigoureuses dans leur developpement, sont
ecoutees avec une grande attention. Mais il s'investit surtout dans la

presse, comme redacteur de Gauchebdo. Ses editoriaux, sous le titre <dl

faut le dire...», sont toujours incisifs, mordants, precis, documentes.

II contribue largement, avec une grande generosite, ä assurer la survie
financiere du journal.

A cote de ses activites politiques, mais parfois en lien avec elles,

Michel Buenzod peut s'adonner ä son gout pour l'ecriture. II a ete

un ecrivain de talent. Privilegiant d'abord le genre dramatique, il ecrit
plusieurs pieces de theatre, dont Ues trois visites du Dr Seeberg et Une

revolution en ete (qui se situe dans une dictature fasciste d'Amerique du

Sud), ou encore Septjours de la vie du jeune Karl Marx. Elles connaitront
dans les annees 1980-90 plusieurs mises en ondes et seront jouees
dans des theatres lausannois ou genevois. Mais c'est surtout comme
romancier qu'il donne toute sa mesure de createur. 1m folie Mericourt

(1987) est une Sorte de roman policier ou interviennent des notions

psychiatriques. Son meilleur roman, qui l'a fait connaitre du grand
public, est sans doute Im fabrique du corps (1990), une biographie
romancee du grand Vesale, precurseur de la medecine scientifique
moderne fondee non plus sur la theorie des «humeurs» de Galien,
mais sur l'observation anatomique et la dissection. Le livre a obtenu

plusieurs prix, dont le Prix des Auditeurs de la Radio romande.

Largement autobiographique, Ue temps des camarades est un roman a clefs

qui vaut surtout comme evocation des activites politiques au sein de

l'extreme gauche entre 1934 et 1994. Dans Moi Unine (1999), l'auteur
se projette dans les pensees du chef bolchevique pendant les derniers
mois de sa vie, alors que, diminue physiquement, il sent poindre des

menaces dans le parti, avec la montee de Statine, sans plus pouvoir s'y
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opposer. Enfin, L'Eveque de Cjrene (2008) se situe en Afrique ä la fin du

Bas-Empire romain, alors qu'un christianisme fanatique est en train de

l'emporter sur le polytheisme tolerant.
Mais ce resume d'une vie ne serait pas complet si l'on ne rappelait

pas, fut-ce sommairement, les qualites humaines de 1'homme, son

temperament chaleureux, sa fidelite en amitie, son attention aux autres,
mais aussi son humour, et surtout son esperance inebranlable en une
societe plus juste.

Michel Buenzod est decede le 4 janvier 2012.

Pierre Jeanneret

Malik von Allmen (1948-2012)

Nous avons appris avec emotion la mort de Malik von Allmen. Je
l'avais connu ä l'Universite de Geneve, il y a pres de 40 ans. Je revenais

d'un bref sejour dans l'Algerie independante et pacifique, il revait d'y
aller et de s'y rendre utile. II y a passe plusieurs annees avec sa famille,
s'occupant surtout de questions sociologiques et demographiques.
De retour a Geneve, il a rejoint le departement de sociologie et a

publie plusieurs recherches portant sur la famille, l'egalite, la solidarite

entre les generations. Puis, avec Jean Steinauer, il s'est penche sur les

questions des travailleurs immigres en Suisse, d'abord dans le cadre

d'un Programme national de recherche, puis de maniere militante et
independante. Leur ouvrage Changer la baroque, publie en trois langues

en 2000, a ete largement diffuse dans les syndicats.
Nos Cahiers ont publie quelques articles de Malik von Allmen et Jean

Steinauer: «Les archives des syndicats» (N° 14, 1998), «1970-1980, les

syndicats entre Xenophobie et solidarite» (N° 17, 2001). Leurs travaux
sont d'ailleurs amplement cites dans ce numero-ci.

II y a quelques annees, Malik von Allmen a pris sa retraite dans un
village d'Ardeche, ou il s'est vite engage dans les associations locales.

C'est la qu'il est mort d'un infarctus le 5 mai de cette annee.

Marianne Enckell
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